
Syndicat et confinement  

C’est vrai, la période que 
nous venons de vivre, cha-
cune et chacun isolés dans 

nos logements, cette période si parti-
culière, nous a fait sentir combien 
nous avions besoin des autres, besoin 
de faire société, besoin de collectif… 
Alors que s’estompaient nos repères, 
ces liens indispensables, liens entre 
nous, liens entre vous, liens entre 
vous et « l’administration », nous 
avons tenté de les rattraper d’abord, 
de les tenir ensuite, et enfin de les 
renforcer et les élargir… 
Pour cela, nous avions une force et 
une certitude, celle de pouvoir comp-
ter sur une organisation collective 
construite sur des valeurs communes, 
notre outil syndical. 
Cet outil s’est révélé être à la hauteur 
et en tant que syndicat de transforma-
tion sociale, complètement en adé-
quation avec la situation.  
Nos luttes  pour plus d’égalité, plus de 
justices, plus de services publics et 
pour une autre société se sont trou-
vées validées par cette crise, et nous 
comptons bien prendre notre place 
dans celles qui seront nécessaires 

pour construire les jours d’Après. 
 
Avec vous toutes et tous !  
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Hein, Pourquoi ? 

Raison n°1 
Faire groupe. Briser 
l’individualisme pour 

construire du collectif. Se rassembler autour de 
valeurs communes essentielles, même si on n’est 
pas d’accord sur tout. Il faut bien que l’on trouve de 
quoi discuter, de quoi disputer… 
Faire groupe pour être plus fort, faire groupe pour 
soutenir et aider chacune et chacun. 
Solidaires entre nous, solidaires avec les autres… 

Se syndiquer, c’est par définition un acte de solidarité, une démarche individuelle au ser-
vice du collectif. Par leur adhésion, les collègues syndiqué.es donnent à l’outil commun 
qu’est le SNUipp-FSU, les moyens de s’adresser à tous et toutes, de travailler les conver-
gences, de rassembler les énergies. La cotisation est la seule rentrée d’argent du 
syndicat. 

La solidarité 

Raison n°2 
 Tout.e seul.e il est 

difficile d’avoir accès à 
toutes les informations nécessaires pour se défendre. 
A plusieurs, conforté.es par le nombre et 
l’organisation représentative, nous pouvons défendre 
et représenter la profession.  
Nous pouvons nous faire entendre, faire entendre 
notre voix. 

Se syndiquer, c’est s’organiser pour se défendre. Pour défendre 
chacun.e d’entre nous quand c’est nécessaire. Défendre et améliorer nos conditions de 
travail et nos carrières. Défendre aussi des valeurs (laïcité, justice, égalité, etc.).  
Défendre les services publics, Défendre l’Ecole…. 

Se défendre 

Raison n°3 
Etre actrice, acteur.  
Ne pas subir seul.e. 

Participer à un groupe. Lui permettre de vivre. Y 
apporter sa contribution. Etre l’un.e des leurs. 
Participer aux débats. Echanger, se confronter aux 
idées, aux avis. Participer, prendre part, donner sa 
part, recevoir sa part…. 

Se syndiquer, c’est participer. L’adhésion est le premier geste militant. Quel que soit 
ensuite son engagement ou pas, participer à l’existence de l’outil syndical est 
essentiel. Se syndiquer c’est pouvoir s’exprimer, directement ou par la 
représentation. 

Participer 

Raison n°4 
Rencontre parfois, un 
coup de fil où on a senti 

de l’écoute. Quelqu’un à qui parler, à qui demander 
quelque chose. Un collègue, ne l’oublions pas. Un 
pair... 

Chacun peut avoir une raison particulière de se syndiquer, chacun peut aussi trou-
ver une "bonne raison" pour ne pas le faire... Pour nous, se syndiquer c’est se don-
ner un outil de défense individuel et collectif, mais aussi un outil de propositions 
pour améliorer et transformer l’école, le métier. Son efficacité repose sur ses adhé-
rent.es.  

Autres... 

 

Pourquoi se syndiquer au SNUipp-FSU ? 



Une équipe de militant.e.s Au SNUipp-FSU 81, pas de chef, le collectif que nous vous demandons de renforcer en nous rejoignant, il vit aussi au travers de notre fonctionnement. 
Nous avons un secrétariat collégial avec  4 co-Secrétaires départementaux ( 2 femmes et 2 hommes). Toutes et tous, nous sommes avant tout des collègues, adjoint.e.s, directrices.eurs, TR, AESH, etc…  

Vous nous entendrez lors de nos permanences téléphoniques, vous nous rencontrerez au local, vous nous verrez lors de tournées d’écoles, dans des manifs  
aussi… 
Et puis si vous êtes syndiqué.e;s, vous pourrez aussi venir aux conseils syndicaux…  
A très bientôt 
 
L’équipe du SNUipp-FSU 81  
 

 

Le SNUipp-FSU porte un projet syndical singulier qui se base principalement sur trois axes: 
 
 - la défense et la représentation de tous les personnels 
 - la transformation de l’École, pour la réussite de tous 
 - la participation aux mouvements pour une société plus juste, moins inégalitaire. 

Nous, de simples collègues comme les autres, nous 
sommes le SNUIPP-FSU. Syndicat majoritaire dans les 
écoles mais aussi pendant 2 mois, dans les appartements 
et les maisons où se confinaient  PE et AESH…  
Le Snuipp-FSU est ancré dans le camp de la 
transformation sociale. C'est-à-dire, qu’en plus de 
défendre et représenter les personnels, en plus de militer 
pour une autre école, contre les inégalités scolaires, nous 
participons aux  nombreuses mobilisations pour une 
société plus juste, pour une autre société.   
Et donc contre les réformes (on a tous en tête celle des 
retraites, mais il y en d’autres…) et les politiques qui nous 
ont menés à la situation d’aujourd’hui où le libéralisme à 
affaibli les Services Publics et où ce même libéralisme a 
détruit l’écologie… 
Le camp du syndicalisme de transformation sociale, 
avec solidaires, la CGT, Attac, et d’autres… à l’opposé du 
camp réformiste, qui avec la CFDT et l’UNSA 
principalement, accompagnent les politiques qui nous ont 
menées au désastre de cette crise. 
C’est un enjeu important pour l’après, les jours d’après et 
les mobilisations qui seront nécessaires, pour changer la 
donne, pour gagner le développement des 
indispensables services publics par exemple, pour 
remettre à sa place certaines fonctions, certains métiers... 

Le SNUipp-FSU s’inscrit dans le champ  
d’un syndicalisme de transformation sociale. 

C’est une approche qui ne limite pas son activité syndicale à 
la défense des intérêts des travailleurs.euses de son champ 

professionnel. Elle prend en compte le contexte général de la 
société et ses conséquences sur  

l’ensemble des travailleurs.euses. 
Ainsi, cette approche n’oppose pas les différentes 

catégories de salarié.es, mais vise à les rassembler. 
Elle conçoit son action de façon transversale et affirme 

la nécessité de se battre pour transformer l’organisation 
sociale actuelle, organisation sociale inégalitaire et 

injuste. 
Cette approche syndicale s'oppose au syndicalisme 

corporatiste. Son champ comprend celui du syndicalisme 
corporatiste mais ne s'y limite pas. 

le jour d’Après 


